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fiers que leurs Ancéres, ) ceux qui habi-
tent prefentement ces Ifles ont a peu prés
les mémnes inclinaions que les Catalans &
les Valencicens, (qui font leurs plus proches
voifins) ccft-d-dire quils font inquiets, in-
conftans , & peu efciaves de lears parolles
& de lears fermens; 'Hittoire d’Efpagne
nous ¢n fournit pluficurs exemples:les an-
ciens Myjorquing & 1 ’Vlmo.qu‘na quoi
qu'envelopez danslestenebres duPagani me,
avoient cependant d’aifez bonncsloix,qu Is
obfervoicnt beaucoup plus religiculement
que ceux qui leur oat {uccedé n’cxceutent
les loix du C‘)riﬁianifmc ni celes de I'E-
tat Politique , re¢dés chcz eux dépuis plu-
fieurs fiécles.

Lies Loix de ces anciens étoient renfer-
mées dans [ept points principaux, quicon-
fiftoient 1. A adorer les Dieux, 2. Sccou-
rir les pauvres, 3. Honorer les vieillards
4- Obé&ir aux Princes, 5. S’oppofer aux Ti-
rans, 6. Punir les voleurs. 7. Et 2 défen-
dre aux Peuples de ces Hlesd'en fortir (ous
preteste d'aller voyager en Pals érranger:
cette dernierc Loi, ( quieft une des fon-
damcatales du Gouvernement des Moico-
vites, ) fur faite pour empécher que les Ha-
bitans de ces [sles ne {e tranfplamaﬁcnt pas
ailleurs , de crainte qu’elics ne devinfent
defertes.

11 ne leur étoit pas permis d’aveir de ’or
ni de Pargeat, parce qu'on prétendoit que
c¢’éroit a Poccafion de ces métaux qu'Her-
cule fit 1a gucrre a Crifaor fils de Gerion.
1l n’en eft pas de mém: ayjourd’hui, Vin-
clination des richeiles les domine autant
gue les aatres peuples de 'Europe, &ces

o Isles



